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« Je suis Notre Dame du Rosaire »

Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous.  

                           

                                            LE  MOT DE L’AUMÔNIER 

Saint Joseph dans les apparitions de Fatima (I) 

Bien Chers Croisés, 

Monsieur l’abbé Régis de Cacqueray, Supérieur du District de France de la Fraternité 
Saint Pie X, nous a fait le grand honneur de sa présence lors de l’Assemblée Générale de 
l’œuvre de la Croisade du Rosaire, le 17 novembre 2012 à Paris. Nous le remercions très 
vivement d’avoir pris de son précieux temps pour venir nous donner de puissants 
encouragements afin que nous poursuivions sans relâche l’œuvre propre de la Croisade du 
Rosaire, qui consiste essentiellement à enrôler le  plus grand nombre d’âmes possible dans  
la mise en pratique des principales demandes formulées par Notre Dame du Rosaire à 

- récitation quotidienne du chapelet, en réparation et pour la conversion des âmes ; 
- dévotion réparatrice au Cœur Douloureux et Immaculé de Marie, en particulier le 

premier samedi de chaque mois ; 
- prières pour hâter la consécration de la Russie, et de la seule Russie, au Cœur 

Immaculé de Marie, et pour le triomphe de ce Cœur consécutif à cette consécration ; 
- offrande généreuse de sacrifices et pénitences, spécialement ceux  nécessaires au 

bon accomplissement du devoir d’état, en réparation des péchés et pour la 
conversion des  pauvres pécheurs.  
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Au cours de cette Assemblée Générale, Monsieur l’abbé de Cacqueray nous a 
annoncé que l’année 2013 serait plus spécialement consacrée à Saint Joseph, puisque le 
Chapitre Général de la Fraternité Saint Pie X, qui s’est réuni en juillet dernier,                          
a décidé la consécration de toute la Fraternité à Saint Joseph, le 19 mars 2013. De plus, dans 
le District de France, deux pèlerinages auront pour thème Saint Joseph : 

- un pèlerinage à Cotignac (Var), seul lieu d’apparition de Saint Joseph en France ; 
cette année, ce pèlerinage aura un caractère national et aura lieu le samedi 09 mars ; 
il sera présidé par le Supérieur Général de la Fraternité, Mgr Fellay ; 
- le pèlerinage annuel de Pentecôte, de Chartres à Paris. 
C’est pourquoi j’ai décidé de consacrer successivement plusieurs « Mots de 

l’aumônier », au cours de cette année, à la présence de Saint Joseph dans les apparitions de 
Fatima, car il me semble que les Croisés peuvent en tirer des leçons très sanctifiantes. 

 Etant donné l’accroissement toujours plus grand, tout au long des derniers siècles, 
du culte et de la dévotion à saint Joseph, dans l’Eglise et dans la vie chrétienne des fidèles, il 
n’est pas étonnant que saint Joseph ait été associé, par la divine Providence, au cycle des six 
apparitions mariales de Fatima, qui eurent lieu du 13 mai au 13 octobre 1917. Nous voyons 
ainsi saint Joseph apparaître dans le ciel, selon le mode discret et silencieux qui le caractérise 
si parfaitement, après la dernière apparition de Notre Dame, le 13 octobre 1917. Alors que la 
foule immense, présente à la Cova da Iria ce jour-là, était témoin du saisissant « miracle du 
soleil », les trois petits pastoureaux contemplèrent dans le ciel trois tableaux successifs qui 
évoquaient et symbolisaient les trois séries de mystères du Rosaire ; laissons la parole à Sœur 
Lucie de Fatima, qui a décrit ces trois tableaux dans son quatrième Mémoire, écrit en 1941 : 

« Notre Dame ayant disparu dans l’immensité du firmament, nous avons vu, à côté 
du soleil, saint Joseph avec l’Enfant Jésus et Notre Dame vêtue de blanc avec un manteau 
bleu. Saint Joseph et l’Enfant Jésus semblaient bénir le monde avec des gestes qu’ils 
faisaient de la main en forme de croix. Peu après, cette apparition ayant cessé, j’ai vu Notre 
Seigneur, et Notre Dame qui me donnait l’impression d’être Notre Dame des Douleurs. Notre 
Seigneur semblait bénir le monde de la même manière que saint Joseph. Cette apparition 
disparut et il me sembla voir encore Notre Dame sous l’aspect de Notre Dame du Mont 
Carmel. » 

Quelles sont les leçons que nous pouvons tirer de cette présence providentielle de 
saint Joseph dans le ciel de Fatima, venant comme donner son accomplissement parfait aux 
lumineuses apparitions de sa virginale épouse ? 
La première leçon, me semble-t-il, est que Notre Dame désire elle-même l’expansion de la 
dévotion envers son très chaste époux, spécialement par la contemplation de sa place et 
de sa fonction dans les quinze mystères du saint Rosaire.  

Saint Joseph n’apparaît en personne aux trois petits voyants qu’une seule fois dans 
l’ensemble des événements surnaturels de Fatima, dans le premier des trois tableaux décrits 
ci-dessus. Cette apparition est en tout conforme aux qualités essentielles de l’âme de saint 
Joseph : elle est humble, silencieuse et très discrète.  

Nous retrouvons là plusieurs des dispositions d’âme principales que nos aïeux se 
plaisaient à contempler en saint Joseph, en détachant chacune des lettres de son nom : J 
comme justice, O pour l’obéissance, S pour souligner l’amour du silence en saint Joseph,        
E pour manifester son expérience, P pour désigner sa rare prudence, H pour exalter sa 
profonde humilité.  

Fatima: 
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Cependant, il faut remarquer que Notre Dame vient comme enfreindre la discrétion 
absolue avec laquelle saint Joseph aurait sans doute aimé apparaître, en annonçant clairement 
sa venue aux voyants, les 19 août et 13 septembre 1917 : 

-le 19 août, elle déclare : « Saint Joseph viendra avec l’Enfant Jésus, pour donner la      
paix au monde. »
- le 13 septembre, elle annonce de même qu’ « en octobre, Notre Seigneur viendra 
ainsi que Notre Dame des Douleurs et du Carmel, Saint Joseph avec l’Enfant Jésus 
afin de bénir le monde. »
Notre Dame, en choisissant de donner notoriété et publicité à cette prochaine 

venue de son virginal époux, veut souligner son éminente sainteté, et la place unique qui 
lui revient dans la vie terrestre de notre divin Sauveur, et par conséquent dans l’œuvre 
de la rédemption des âmes, bien que cette place soit évidemment moindre que la sienne 
propre ; elle désire visiblement accorder à saint Joseph tout l’honneur qui lui est dû, le faire 
sortir de l’effacement marqué où il s’était réfugié, et ce faisant, elle nous incite tous à 
adopter une plus profonde dévotion envers saint Joseph, ou bien, si nous avons déjà cette 
dévotion, à l’approfondir et à la fortifier. 

Et quel sera le moyen par excellence de développer cette dévotion envers saint 
Joseph, tant auprès des personnes que des familles, des sociétés et de l’Eglise toute entière ? 
Ce sera d’inclure saint Joseph dans notre méditation des quinze mystères du Rosaire, en 
considérant avec attention la place qu’il a occupé, et qui lui revient de plein droit, dans 
chaque mystère. C’est la leçon que semble indiquer la divine Providence, par la manière dont 
elle a disposé tous les événements surnaturels du 13 octobre 1917.  

(A suivre) 

Abbé Fabrice Delestre 

PRIÈRE DE SAINT PIE X 
au glorieux Saint Joseph modèle des travailleurs

Glorieux saint Joseph, modèle de tous ceux qui sont voués au travail, obtenez-
moi la grâce de travailler en esprit de pénitence pour l'expiation de mes 
nombreux péchés ; de travailler en conscience, mettant le culte du devoir au-
dessus de mes inclinations; de travailler avec reconnaissance et joie, regardant 
comme un honneur d'employer et de développer par le travail les dons reçus 
de Dieu; de travailler avec ordre, paix, modération et patience, sans jamais 
reculer devant la lassitude et les difficultés  de travailler surtout avec pureté 
d'intention et  avec détachement de moi-même ayant sans cesse devant les 
yeux la mort et le compte que je devrai rendre du temps perdu, des talents 
inutilisés, du bien omis et des vaines complaisances dans le succès, si funeste 
à l'œuvre de Dieu.  
Tout pour Jésus, tout pour Marie, tout à votre imitation, patriarche Joseph ! 
telle sera ma devise à la vie à la mort. Ainsi soit-il  
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CHERS LECTEURS ET AMIS CROISÉS

  Les Membres du Bureau de la Croisade du Rosaire :

 - Vous adressent leurs vœux de bonne et sainte année 2013, souhaitant  
que votre dévotion à la très Sainte Vierge Marie vous apporte, tout au long 
de l’année, les grâces nécessaires pour gagner le Ciel ; 

 - Sont heureux de vous annoncer l’élection à la présidence de la Croisade 
du Rosaire de Monsieur Emmanuel du TERTRE lors de l’Assemblée 
Générale du 17 novembre dernier ; père d’une famille nombreuse, il habite 
en Picardie non loin d’Amiens où il exerce son activité professionnelle.  
  
Vous ferez progressivement connaissance avec lui.  
  

L’ŒUVRE DU PERE LOUIS EDOUARD CESTAC, 
FERVENT APOTRE DE NOTRE DAME 

LES SERVANTES DE MARIE * 

Louis Edouard Cestac naît le 6 janvier 1801 à Bayonne, au moment où la 
France se remet des ruines accumulées par la révolution. Ordonné le 17 
décembre 1825, nommé vicaire de la cathédrale de Bayonne en 1831, il se 
trouve confronté au problème du paupérisme posé par la naissance de 
l’industrie. Il se sent particulièrement touché par la situation des enfants 
errants, et crée en 1836 un foyer d’accueil pour les fillettes abandonnées de 
Bayonne. 
Les pauvres, c’est la préoccupation constante, le ressort de la vie du père 
Cestac. C’est ainsi qu’il secourt les femmes aux vies disloquées, et achète à 
leur intention un domaine agricole situé près de Bayonne, dans les sables 
d’Anglet.  

:
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Confiant par dessus tout en la Vierge Marie, qui l’inspire dans toutes ses 
actions, il mène une action de « régénération » envers celles qu’il appelle les 
« repenties », sans d’autres moyens matériels que ceux que lui envoie la 
Sainte Vierge, et parfois en bute à de nombreuses difficultés. 
Rapidement, cette œuvre qui suscite au départ la méfiance, se développe dans 
un esprit de pauvreté, de sacrifice et de labeur pour ces jeunes femmes qui 
retrouvent une vie de silence et deviennent vite exemplaires. Leur maison 
s’appellera Notre-Dame-du-Refuge. 14 en 1839, elles seront au nombre de 
130 en 1846, la communauté formant en 1862 un personnel de 500 âmes. 

Le père Cestac s’initie à l’agriculture en Bretagne auprès des moines qui 
développent de nouvelles méthodes pour mettre en valeur des terres ingrates, 
comme il peut en trouver auprès des côtes sableuses du Golfe de Gascogne. 
D’une énergie sans bornes, il est rapidement sollicité par ceux même dont il 
était la risée, les paysans locaux, et devient le président du Comice agricole de 
Bayonne en 1857. Il fait de sa maison une ferme moderne que ses 
contemporains aimeront visiter. C’est le lieu de ressourcement et de labeur de 
ses protégées, qui aspirent à la solitude. 

En 1842, il fonde un institut religieux, les « Servantes de Marie », auquel il 
adjoindra la branche contemplative des « Bernardines » ou « silencieuses de 
Marie », en 1851, devant leur aspiration à la contemplation. 

Alerté par le faible niveau d’éducation des populations rurales, il envoie ses 
religieuses dans les écoles et essaime ainsi dans sa région et ailleurs en France 
(Nord, Pas de Calais, Hérault, Ain, Haute Garonne,…). Elles vont travailler à 
l’éducation des fillettes et au soulagement des pauvres de la campagne. Elles 
sont sollicitées de tous côtés. 

En 1861, on pouvait compter grâce à son œuvre 900 servantes de Marie, 200 
repenties, 50 bernardines, 60 orphelines. A toutes ces jeunes femmes sous la 
protection de la Vierge Marie, il prêchait : « le seul nom de Marie doit faire 
tressaillir vos cœurs de joie, d’amour et d’espérance ». 

Le père Cestac devait décéder le 27 mars 1868 à Notre Dame du Refuge, à 
Anglet, non sans avoir fait reconnaître sa congrégation, par décret  épiscopal 
de 1852. 
(* Résumé à partir du livre « un vicaire descend dans la rue » F-GABAIX-HIALE et F.MARTINOCERA) 

6

Quelle serait la réaction du père Cestac s’il vivait à notre époque, lui qui a été 
si touché par la misère morale et matérielle issue des balbutiements de 
l’industrie ? Ne serait-il pas enclin à supplier la Sainte Vierge pour tous ces 
jeunes mis à mal par notre société moderne ? 
La pauvreté morale n’est-elle pas aussi désastreuse, forgée par une ambiance 
délétère, par des gouvernements prêts à publier les pires lois qui puissent 
exister ? 

Comme le père Cestac, implorons Notre Dame de venir au secours de 
générations en grand péril, et unissons nous par la récitation du Rosaire à 
Notre Mère, qui ne peut pas ne pas avoir pitié de ces jeunes livrés à eux 
mêmes et qui n’ont parfois jamais connu sa douceur et sa miséricorde. 
Gardons la foi et la confiance en Elle, notre meilleure avocate auprès de Notre 
Seigneur Jésus Christ, et il  fera à nouveau jour dans notre beau pays. Prions 
pour la consécration et la conversion de la Russie afin de hâter la venue de ce 
temps de paix promis par Elle. 

Soucieux de pragmatisme, et de remettre ses protégées à la prière envers la 
Très Sainte Vierge Marie, le père Cestac leur a données un moyen de 
méditation du chapelet quotidien tout simple, basé sur une petite pensée de la 
vie de Notre Seigneur et de Notre Dame à méditer pour chaque « Je Vous 
salue Marie ».  Nous vous livrons ci dessous ces quelques phrases, qui 
portent l’esprit à contempler Notre Seigneur, à nous unir toujours plus à sa 
Sainte Mère, et nous évitent de laisser batifoler  notre pensée parmi les 
préoccupations quotidiennes. 




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
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Confiant par dessus tout en la Vierge Marie, qui l’inspire dans toutes ses 
actions, il mène une action de « régénération » envers celles qu’il appelle les 
« repenties », sans d’autres moyens matériels que ceux que lui envoie la 
Sainte Vierge, et parfois en bute à de nombreuses difficultés. 
Rapidement, cette œuvre qui suscite au départ la méfiance, se développe dans 
un esprit de pauvreté, de sacrifice et de labeur pour ces jeunes femmes qui 
retrouvent une vie de silence et deviennent vite exemplaires. Leur maison 
s’appellera Notre-Dame-du-Refuge. 14 en 1839, elles seront au nombre de 
130 en 1846, la communauté formant en 1862 un personnel de 500 âmes. 

Le père Cestac s’initie à l’agriculture en Bretagne auprès des moines qui 
développent de nouvelles méthodes pour mettre en valeur des terres ingrates, 
comme il peut en trouver auprès des côtes sableuses du Golfe de Gascogne. 
D’une énergie sans bornes, il est rapidement sollicité par ceux même dont il 
était la risée, les paysans locaux, et devient le président du Comice agricole de 
Bayonne en 1857. Il fait de sa maison une ferme moderne que ses 
contemporains aimeront visiter. C’est le lieu de ressourcement et de labeur de 
ses protégées, qui aspirent à la solitude. 

En 1842, il fonde un institut religieux, les « Servantes de Marie », auquel il 
adjoindra la branche contemplative des « Bernardines » ou « silencieuses de 
Marie », en 1851, devant leur aspiration à la contemplation. 

Alerté par le faible niveau d’éducation des populations rurales, il envoie ses 
religieuses dans les écoles et essaime ainsi dans sa région et ailleurs en France 
(Nord, Pas de Calais, Hérault, Ain, Haute Garonne,…). Elles vont travailler à 
l’éducation des fillettes et au soulagement des pauvres de la campagne. Elles 
sont sollicitées de tous côtés. 

En 1861, on pouvait compter grâce à son œuvre 900 servantes de Marie, 200 
repenties, 50 bernardines, 60 orphelines. A toutes ces jeunes femmes sous la 
protection de la Vierge Marie, il prêchait : « le seul nom de Marie doit faire 
tressaillir vos cœurs de joie, d’amour et d’espérance ». 

Le père Cestac devait décéder le 27 mars 1868 à Notre Dame du Refuge, à 
Anglet, non sans avoir fait reconnaître sa congrégation, par décret  épiscopal 
de 1852. 
(* Résumé à partir du livre « un vicaire descend dans la rue » F-GABAIX-HIALE et F.MARTINOCERA) 
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Quelle serait la réaction du père Cestac s’il vivait à notre époque, lui qui a été 
si touché par la misère morale et matérielle issue des balbutiements de 
l’industrie ? Ne serait-il pas enclin à supplier la Sainte Vierge pour tous ces 
jeunes mis à mal par notre société moderne ? 
La pauvreté morale n’est-elle pas aussi désastreuse, forgée par une ambiance 
délétère, par des gouvernements prêts à publier les pires lois qui puissent 
exister ? 

Comme le père Cestac, implorons Notre Dame de venir au secours de 
générations en grand péril, et unissons nous par la récitation du Rosaire à 
Notre Mère, qui ne peut pas ne pas avoir pitié de ces jeunes livrés à eux 
mêmes et qui n’ont parfois jamais connu sa douceur et sa miséricorde. 
Gardons la foi et la confiance en Elle, notre meilleure avocate auprès de Notre 
Seigneur Jésus Christ, et il  fera à nouveau jour dans notre beau pays. Prions 
pour la consécration et la conversion de la Russie afin de hâter la venue de ce 
temps de paix promis par Elle. 

Soucieux de pragmatisme, et de remettre ses protégées à la prière envers la 
Très Sainte Vierge Marie, le père Cestac leur a données un moyen de 
méditation du chapelet quotidien tout simple, basé sur une petite pensée de la 
vie de Notre Seigneur et de Notre Dame à méditer pour chaque « Je Vous 
salue Marie ».  Nous vous livrons ci dessous ces quelques phrases, qui 
portent l’esprit à contempler Notre Seigneur, à nous unir toujours plus à sa 
Sainte Mère, et nous évitent de laisser batifoler  notre pensée parmi les 
préoccupations quotidiennes. 














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Confiant par dessus tout en la Vierge Marie, qui l’inspire dans toutes ses 
actions, il mène une action de « régénération » envers celles qu’il appelle les 
« repenties », sans d’autres moyens matériels que ceux que lui envoie la 
Sainte Vierge, et parfois en bute à de nombreuses difficultés. 
Rapidement, cette œuvre qui suscite au départ la méfiance, se développe dans 
un esprit de pauvreté, de sacrifice et de labeur pour ces jeunes femmes qui 
retrouvent une vie de silence et deviennent vite exemplaires. Leur maison 
s’appellera Notre-Dame-du-Refuge. 14 en 1839, elles seront au nombre de 
130 en 1846, la communauté formant en 1862 un personnel de 500 âmes. 

Le père Cestac s’initie à l’agriculture en Bretagne auprès des moines qui 
développent de nouvelles méthodes pour mettre en valeur des terres ingrates, 
comme il peut en trouver auprès des côtes sableuses du Golfe de Gascogne. 
D’une énergie sans bornes, il est rapidement sollicité par ceux même dont il 
était la risée, les paysans locaux, et devient le président du Comice agricole de 
Bayonne en 1857. Il fait de sa maison une ferme moderne que ses 
contemporains aimeront visiter. C’est le lieu de ressourcement et de labeur de 
ses protégées, qui aspirent à la solitude. 

En 1842, il fonde un institut religieux, les « Servantes de Marie », auquel il 
adjoindra la branche contemplative des « Bernardines » ou « silencieuses de 
Marie », en 1851, devant leur aspiration à la contemplation. 

Alerté par le faible niveau d’éducation des populations rurales, il envoie ses 
religieuses dans les écoles et essaime ainsi dans sa région et ailleurs en France 
(Nord, Pas de Calais, Hérault, Ain, Haute Garonne,…). Elles vont travailler à 
l’éducation des fillettes et au soulagement des pauvres de la campagne. Elles 
sont sollicitées de tous côtés. 

En 1861, on pouvait compter grâce à son œuvre 900 servantes de Marie, 200 
repenties, 50 bernardines, 60 orphelines. A toutes ces jeunes femmes sous la 
protection de la Vierge Marie, il prêchait : « le seul nom de Marie doit faire 
tressaillir vos cœurs de joie, d’amour et d’espérance ». 
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Quelle serait la réaction du père Cestac s’il vivait à notre époque, lui qui a été 
si touché par la misère morale et matérielle issue des balbutiements de 
l’industrie ? Ne serait-il pas enclin à supplier la Sainte Vierge pour tous ces 
jeunes mis à mal par notre société moderne ? 
La pauvreté morale n’est-elle pas aussi désastreuse, forgée par une ambiance 
délétère, par des gouvernements prêts à publier les pires lois qui puissent 
exister ? 

Comme le père Cestac, implorons Notre Dame de venir au secours de 
générations en grand péril, et unissons nous par la récitation du Rosaire à 
Notre Mère, qui ne peut pas ne pas avoir pitié de ces jeunes livrés à eux 
mêmes et qui n’ont jamais connu sa douceur et sa miséricorde. 
Gardons la foi et la confiance en Elle, notre meilleure avocate auprès de Notre 
Seigneur Jésus Christ, et il  fera à nouveau jour dans notre beau pays. Prions 
pour la consécration et la conversion de la Russie afin de hâter la venue de ce 
temps de paix promis par Elle. 

Soucieux de pragmatisme, et de remettre ses protégées à la prière envers la 
Très Sainte Vierge Marie, le père Cestac leur a données un moyen de 
méditation du chapelet quotidien tout simple, basé sur une petite pensée de la 
vie de Notre Seigneur et de Notre Dame à méditer pour chaque « Je Vous 
salue Marie ».  Nous vous livrons ci dessous ces quelques phrases, qui 
portent l’esprit à contempler Notre Seigneur, à nous unir toujours plus à sa 
Sainte Mère, et nous évitent de laisser batifoler notre pensée parmi les
préoccupations quotidiennes. 
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






























      
              




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
      

           











       Emmanuel du Tertre 

    MÉDITATION DES MYSTÈRES DU ROSAIRE 
                 

Textes de SAINT BERNARD (1090-1153) 
                           Premier mystère douloureux. 

L’AGONIE de JÉSUS 
« Non pas ma volonté, mais la vôtre »,  

« Jésus parvint à un domaine appelé Gethsémani ...II commença à ressentir 
tristesse et angoisse ... « Mon Père, s'il est possible que cette coupe passe loin 
de Moi ! Cependant non pas comme je veux, mais comme vous voulez ! »  
(Mt. 26, 36-39)  

Peu après la Cène, s'étant mis en prière et répétant jusqu'à trois fois la même 
demande, il tomba en agonie et alors on le vit pleurer non seulement des yeux, 
mais en quelque sorte de tous ses membres, afin de purifier par ses larmes son 
corps tout entier c'est-à-dire l'Eglise. Ram. 3, 4  

Le Fils unique de Dieu « est apparu sur la terre et a partagé la vie des 
hommes» (Ba. 3, 38) afin de s'humilier lui-même dans ce lieu d'affliction.  
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






























      
              




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
      

           











       Emmanuel du Tertre 

    MÉDITATION DES MYSTÈRES DU ROSAIRE 
                 

Textes de SAINT BERNARD (1090-1153) 
                           Premier mystère douloureux. 

L’AGONIE de JÉSUS 
« Non pas ma volonté, mais la vôtre »,  

« Jésus parvint à un domaine appelé Gethsémani ...II commença à ressentir 
tristesse et angoisse ... « Mon Père, s'il est possible que cette coupe passe loin 
de Moi ! Cependant non pas comme je veux, mais comme vous voulez ! »  
(Mt. 26, 36-39)  

Peu après la Cène, s'étant mis en prière et répétant jusqu'à trois fois la même 
demande, il tomba en agonie et alors on le vit pleurer non seulement des yeux, 
mais en quelque sorte de tous ses membres, afin de purifier par ses larmes son 
corps tout entier c'est-à-dire l'Eglise. Ram. 3, 4  

Le Fils unique de Dieu « est apparu sur la terre et a partagé la vie des 
hommes» (Ba. 3, 38) afin de s'humilier lui-même dans ce lieu d'affliction.  

.
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Ici-bas et par amour, il a voulu affronter le trouble et la tristesse « en étant 
éprouvé en tout d'une manière semblable à la nôtre, excepté le péché»      (He. 
4, 15).  

Oui, c'est sur la terre que vraiment Jésus a pleuré, que vraiment il a été 
submergé de tristesse, que vraiment il a souffert sa Passion…Div. 34, 2 Qu'y 
aurait-il eu de grand, Seigneur Jésus, si à l'approche de l'heure à laquelle 
Vous étiez venu, Vous étiez resté debout et sans crainte, comme quelqu'un qui 
a le pouvoir de déposer sa vie sans que personne ne puisse la lui ravir ? N'était-
il pas bien plus glorieux au contraire, puisque tout ce qu'il faisait, c'est pour 
nous qu'Il le faisait, que non seulement son corps souffrît la passion pour 
nous, mais encore que son Cœur fût aussi atteint pour nous ? Et de même que 
Votre mort, O mon Dieu, me rendait la vie, ainsi Vos craintes me donnent du 
courage, Vos tristesses de la joie, Votre abattement de l'entrain, Votre trouble 
du calme, Votre désolation de la consolation ... Je ne désespère plus, bien que 
les afflictions que je supporte me semblent bien grandes, que je sois bien 
faible et que je souhaite ardemment que ce calice passe loin de moi. Je ne 
désespère plus, dis-je, dès lors que j'ajoute aussi avec Vous: «Non pas ma 
volonté, mais la Vôtre »,  

De lui encore j'ai appris à ne pas recourir à des consolations charnelles et 
passagères mais à des consolations spirituelles et célestes.  
Oui, il en sera ainsi si je sais ne pas murmurer, si je ne refuse pas la 
souffrance, quand même j'aurais besoin d'être consolé ... Dans la patience je 
possèderai mon âme.  

And. J, 6·7 

Seigneur, faites croître en moi le peu que Vous avez voulu que je sois ... Par 
dessus tout, Jésus miséricordieux, ce qui m'amène à Vous aimer, c'est ce 
calice que Vous avez bu pour accomplir notre rédemption. Sans peine cette 
œuvre Vous gagne tout notre amour ...  

Can.20,1-2  
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INTENTIONS DE PRIÈRE

« Si nous sommes embarrassés pour choisir une intention de prière au début 
d’un chapelet ou d’une dizaine, souvenons-nous que Dieu a façonné le cœur 
de Marie à son image ; il est d’une dimension universelle et personnelle. 
Marie s’occupe de tous comme si elle n’avait à s’occuper que d’un seul. 
Elle supplée à nos oublis, Elle démêle nos intentions mal définies. 
« Prier aux intentions de Marie, en réparation des péchés par lesquels 
Dieu est offensé et en supplication pour la conversion des pécheurs ». 
(Révérend Père Jean Reynaud, fondateur de la Croisade du Rosaire) 

Compte tenu des difficultés rencontrées pour faire célébrer les messes que les 
Croisés demandent, et surtout pour obtenir les dates et lieux de célébration de 
ces messes afin d’en informer les demandeurs, c’est avec regret que nous 
nous voyons contraints de suspendre ce service qui, à vrai dire, n’est ni 
mentionné ni prévu par les statuts de la Croisade du Rosaire. 
Nous nous efforcerons de faire célébrer le plus rapidement possible les messes 
déjà demandées, et qui restent actuellement en instance.  

                                            

INTENTIONS GÉNÉRALES DE PRIÈRE

Tous les vendredis : Pour la conversion des Musulmans. 

Janvier 2013 
Les familles chrétiennes 

Février 2013 
Les chrétiens d’Orient persécutés 

Mars 2013 
La conversion des pêcheurs endurcis 

     Avril 2013 Le Pape et les évêques. 
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éprouvé en tout d'une manière semblable à la nôtre, excepté le péché»      (He. 
4, 15).  

Oui, c'est sur la terre que vraiment Jésus a pleuré, que vraiment il a été 
submergé de tristesse, que vraiment il a souffert sa Passion…Div. 34, 2 Qu'y 
aurait-il eu de grand, Seigneur Jésus, si à l'approche de l'heure à laquelle 
Vous étiez venu, Vous étiez resté debout et sans crainte, comme quelqu'un qui 
a le pouvoir de déposer sa vie sans que personne ne puisse la lui ravir ? N'était-
il pas bien plus glorieux au contraire, puisque tout ce qu'il faisait, c'est pour 
nous qu'Il le faisait, que non seulement son corps souffrît la passion pour 
nous, mais encore que son Cœur fût aussi atteint pour nous ? Et de même que 
Votre mort, O mon Dieu, me rendait la vie, ainsi Vos craintes me donnent du 
courage, Vos tristesses de la joie, Votre abattement de l'entrain, Votre trouble 
du calme, Votre désolation de la consolation ... Je ne désespère plus, bien que 
les afflictions que je supporte me semblent bien grandes, que je sois bien 
faible et que je souhaite ardemment que ce calice passe loin de moi. Je ne 
désespère plus, dis-je, dès lors que j'ajoute aussi avec Vous: «Non pas ma 
volonté, mais la Vôtre »,  

De lui encore j'ai appris à ne pas recourir à des consolations charnelles et 
passagères mais à des consolations spirituelles et célestes.  
Oui, il en sera ainsi si je sais ne pas murmurer, si je ne refuse pas la 
souffrance, quand même j'aurais besoin d'être consolé ... Dans la patience je 
possèderai mon âme.  

And. J, 6·7 

Seigneur, faites croître en moi le peu que Vous avez voulu que je sois ... Par 
dessus tout, Jésus miséricordieux, ce qui m'amène à Vous aimer, c'est ce 
calice que Vous avez bu pour accomplir notre rédemption. Sans peine cette 
œuvre Vous gagne tout notre amour ...  

Can.20,1-2  
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INTENTIONS DE PRIÈRE

« Si nous sommes embarrassés pour choisir une intention de prière au début 
d’un chapelet ou d’une dizaine, souvenons-nous que Dieu a façonné le cœur 
de Marie à son image ; il est d’une dimension universelle et personnelle. 
Marie s’occupe de tous comme si elle n’avait à s’occuper que d’un seul. 
Elle supplée à nos oublis, Elle démêle nos intentions mal définies. 
« Prier aux intentions de Marie, en réparation des péchés par lesquels 
Dieu est offensé et en supplication pour la conversion des pécheurs ». 
(Révérend Père Jean Reynaud, fondateur de la Croisade du Rosaire) 

Compte tenu des difficultés rencontrées pour faire célébrer les messes que les 
Croisés demandent, et surtout pour obtenir les dates et lieux de célébration de 
ces messes afin d’en informer les demandeurs, c’est avec regret que nous 
nous voyons contraints de suspendre ce service qui, à vrai dire, n’est ni 
mentionné ni prévu par les statuts de la Croisade du Rosaire. 
Nous nous efforcerons de faire célébrer le plus rapidement possible les messes 
déjà demandées, et qui restent actuellement en instance.  

                                            

INTENTIONS GÉNÉRALES DE PRIÈRE

Tous les vendredis : Pour la conversion des Musulmans. 

Janvier 2013 
Les familles chrétiennes 

Février 2013 
Les chrétiens d’Orient persécutés 

Mars 2013 
La conversion des pêcheurs endurcis 

     Avril 2013 Le Pape et les évêques. 
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POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS

M . Benjamin GUILLEMAIND                           75014  PARIS 
Mme Marthe EGUERRE                                     95170  DEUIL-LA-BARRE
Mlle Renée CARDON                                           14000  CAEN
Mlle Roselyne de PORET                                     83000  TOULON
Mme Claude MAVELLE                                     38700  La TRONCHE
Mme SAGNOL-DIGONNET                               42500  CHAMBON FEUROLLES
M. Jean-Louis NEYRON                                      42000  St ETIENNE
M .Sébastien QUENET                                         76520  BOOS
M. Gilbert ANTOINE                                           54280 SEICHAMPS 

    
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves.  
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 


INTENTIONS DE PRIÈRE PARTICULIERES DES CROISES

-


            


          
         








 


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       
      


       

        

        
       


       
       
  

      
       

    







  Merci à Notre Dame pour la bonne éducation religieuse et 
scolaire donnée dans les écoles catholiques de la tradition comme Ste 
Marie à St Père Marc en Poulet et à Ste Philomène à Vannes. 

 Remerciements pour la découverte de différents pèlerinages 
Mariaux : Notre Dame du Roncier à Josselin (56) et au sanctuaire de 
Kérizinen, lieu d’apparitions en Plounévez-Lochrist (29), merci pour les 
grâces reçues en ce Lourdes breton. 


DEO  GRATIAS 

.
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M . Benjamin GUILLEMAIND                           75014  PARIS 
Mme Marthe EGUERRE                                     95170  DEUIL-LA-BARRE
Mlle Renée CARDON                                           14000  CAEN
Mlle Roselyne de PORET                                     83000  TOULON
Mme Claude MAVELLE                                     38700  La TRONCHE
Mme SAGNOL-DIGONNET                               42500  CHAMBON FEUROLLES
M. Jean-Louis NEYRON                                      42000  St ETIENNE
M .Sébastien QUENET                                         76520  BOOS
M. Gilbert ANTOINE                                           54280 SEICHAMPS 

    
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves.  
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 


INTENTIONS DE PRIÈRE PARTICULIERES DES CROISES

-


            


          
         








 


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       
      


       

        

        
       


       
       
  

      
       

    







  Merci à Notre Dame pour la bonne éducation religieuse et 
scolaire donnée dans les écoles catholiques de la tradition comme Ste 
Marie à St Père Marc en Poulet et à Ste Philomène à Vannes. 

 Remerciements pour la découverte de différents pèlerinages 
Mariaux : Notre Dame du Roncier à Josselin (56) et au sanctuaire de 
Kérizinen, lieu d’apparitions en Plounévez-Lochrist (29), merci pour les 
grâces reçues en ce Lourdes breton. 


DEO  GRATIAS 
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POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS

M . Benjamin GUILLEMAIND                           75014  PARIS 
Mme Marthe EGUERRE                                     95170  DEUIL-LA-BARRE
Mlle Renée CARDON                                           14000  CAEN
Mlle Roselyne de PORET                                     83000  TOULON
Mme Claude MAVELLE                                     38700  La TRONCHE
Mme SAGNOL-DIGONNET                               42500  CHAMBON FEUROLLES
M. Jean-Louis NEYRON                                      42000  St ETIENNE
M .Sébastien QUENET                                         76520  BOOS
M. Gilbert ANTOINE                                           54280 SEICHAMPS 

    
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves.  
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 


INTENTIONS DE PRIÈRE PARTICULIERES DES CROISES

-


            


          
         








 


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       
      


       

        

        
       


       
       
  

      
       

    







  Merci à Notre Dame pour la bonne éducation religieuse et 
scolaire donnée dans les écoles catholiques de la tradition comme Ste 
Marie à St Père Marc en Poulet et à Ste Philomène à Vannes. 

 Remerciements pour la découverte de différents pèlerinages 
Mariaux : Notre Dame du Roncier à Josselin (56) et au sanctuaire de 
Kérizinen, lieu d’apparitions en Plounévez-Lochrist (29), merci pour les 
grâces reçues en ce Lourdes breton. 


DEO  GRATIAS 
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POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS

M . Benjamin GUILLEMAIND                           75014  PARIS 
Mme Marthe EGUERRE                                     95170  DEUIL-LA-BARRE
Mlle Renée CARDON                                           14000  CAEN
Mlle Roselyne de PORET                                     83000  TOULON
Mme Claude MAVELLE                                     38700  La TRONCHE
Mme SAGNOL-DIGONNET                               42500  CHAMBON FEUROLLES
M. Jean-Louis NEYRON                                      42000  St ETIENNE
M .Sébastien QUENET                                         76520  BOOS
M. Gilbert ANTOINE                                           54280 SEICHAMPS 

    
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves.  
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 


INTENTIONS DE PRIÈRE PARTICULIERES DES CROISES

-


            


          
         








 


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       
      


       

        

        
       


       
       
  

      
       

    







  Merci à Notre Dame pour la bonne éducation religieuse et 
scolaire donnée dans les écoles catholiques de la tradition comme Ste 
Marie à St Père Marc en Poulet et à Ste Philomène à Vannes. 

 Remerciements pour la découverte de différents pèlerinages 
Mariaux : Notre Dame du Roncier à Josselin (56) et au sanctuaire de 
Kérizinen, lieu d’apparitions en Plounévez-Lochrist (29), merci pour les 
grâces reçues en ce Lourdes breton. 


DEO  GRATIAS 
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POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS

M . Benjamin GUILLEMAIND                           75014  PARIS 
Mme Marthe EGUERRE                                     95170  DEUIL-LA-BARRE
Mlle Renée CARDON                                           14000  CAEN
Mlle Roselyne de PORET                                     83000  TOULON
Mme Claude MAVELLE                                     38700  La TRONCHE
Mme SAGNOL-DIGONNET                               42500  CHAMBON FEUROLLES
M. Jean-Louis NEYRON                                      42000  St ETIENNE
M .Sébastien QUENET                                         76520  BOOS
M. Gilbert ANTOINE                                           54280 SEICHAMPS 

    
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves.  
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 


INTENTIONS DE PRIÈRE PARTICULIERES DES CROISES

-


            


          
         








 


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       
      


       

        

        
       


       
       
  

      
       

    







  Merci à Notre Dame pour la bonne éducation religieuse et 
scolaire donnée dans les écoles catholiques de la tradition comme Ste 
Marie à St Père Marc en Poulet et à Ste Philomène à Vannes. 

 Remerciements pour la découverte de différents pèlerinages 
Mariaux : Notre Dame du Roncier à Josselin (56) et au sanctuaire de 
Kérizinen, lieu d’apparitions en Plounévez-Lochrist (29), merci pour les 
grâces reçues en ce Lourdes breton. 


DEO  GRATIAS 
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POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS

M . Benjamin GUILLEMAIND                           75014  PARIS 
Mme Marthe EGUERRE                                     95170  DEUIL-LA-BARRE
Mlle Renée CARDON                                           14000  CAEN
Mlle Roselyne de PORET                                     83000  TOULON
Mme Claude MAVELLE                                     38700  La TRONCHE
Mme SAGNOL-DIGONNET                               42500  CHAMBON FEUROLLES
M. Jean-Louis NEYRON                                      42000  St ETIENNE
M .Sébastien QUENET                                         76520  BOOS
M. Gilbert ANTOINE                                           54280 SEICHAMPS 

    
Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la Très Sainte Vierge son secours dans les épreuves.  
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 


INTENTIONS DE PRIÈRE PARTICULIERES DES CROISES

-


            


          
         








 


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       
      

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


  Merci à Notre Dame pour la bonne éducation religieuse et 
scolaire donnée dans les écoles catholiques de la tradition comme Ste 
Marie à St Père Marc en Poulet et à Ste Philomène à Vannes. 

 Remerciements pour la découverte de différents pèlerinages 
Mariaux : Notre Dame du Roncier à Josselin (56) et au sanctuaire de 
Kérizinen, lieu d’apparitions en Plounévez-Lochrist (29), merci pour les 
grâces reçues en ce Lourdes breton. 


DEO  GRATIAS 
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C‘EST LA TRÈS SAINTE VIERGE MARIE QUI INSPIRE NOS

GÉNÉREUX DONATEURS QUAND NOS CAISSES SONT VIDES 

VOTRE GÉNÉROSITÉ EST NOTRE SEULE RESSOURCE.

DE TOUT CŒUR, MERCI A NOS DONATEURS 

CHÈQUES : à l’ordre de « Croisade du Rosaire » 

AVIS PRATIQUES 

DOCUMENTS ÉDITÉS PAR LA CROISADE DU ROSAIRE 

- « MÉDITATIONS SUR LES MYSTÈRES DU ROSAIRE » 
Citations des Pères de L’Église (réunies pour la Croisade du Rosaire par
les Pères d’Avrillé). 
Ces quinze mystères publiés dans des précédents « Le Lien », sont ré- 
unis en un seul fascicule: 3 €  l’unité, 5 €  franco les deux, par quantité 
nous consulter.  

  -« LES MYSTÈRES DU ROSAIRE » cahier de coloriage pour les 
enfants : 3 €  franco l’unité. 

  -« CÉRÉMONIAL DE L’INTRONISATION DU SACRÉ-CŒUR  
DANS LES FAMILLES PAR LA CONSÉCRATION AU CŒUR 
DOULOUREUX ET IMMACULÉ DE MARIE.» 
3 €  franco l’unité 
Nous tenons à votre disposition des chapelets de bonne qualité (fil nylon et 
bouleau). Bénits, ils ne sont pas vendus. Pour ceux qui voudraient aider la 
Croisade du Rosaire dans les frais engagés, voici un ordre de grandeur :

Chèques à l’ordre de «  Croisade du Rosaire »
« CROISADE DU ROSAIRE » 79  rue Rémy DUMONCEL 77210 AVON 
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TALON A RENVOYER A L’ADRESSE DE LA  CROISADE DU ROSAIRE 

M. Mme. Mlle…………………………………………………………
Adresse actuelle:……………………………
o J’adhère à la CROISADE DU ROSAIRE et m’engage à méditer 

chaque jour au moins une dizaine de chapelet.
o Je renouvelle mon engagement à la Croisade du Rosaire
o Je m’engage à méditer chaque jour un chapelet entier.
o Je désire recevoir des renseignements complémentaires sur cette 

association.
o Je fais un don de  ………€ (Chèque à l’ordre de « CROISADE DU 

ROSAIRE »)
o Commande de tracts dépliants pour la récitation du chapelet ou la 

pratique des cinq premiers samedis du mois : nombre……. (gratuits)
o Commande. …chapelet(s), taille (gros, moyens, petits)…………
o Documents………………………………………………….

Venant de changer d’adresse, je vous rappelle l’ancienne………

…………………………………………………………………………

Le………………………..    Signature Petits 6 €, Moyens 7, 50 €, Gros 9 €.

A Fatima en 1917, six fois de suite, au cours de chacune de ses 
apparitions, la Très Sainte Vierge a demandé la récitation du 
Chapelet comme remède à tous les maux actuels.
Le Croisé s’engage à dire chaque jour, au moins une dizaine de chape-
let (un Notre Père + dix Je Vous salue Marie suivis d’un gloire au Père),  
ainsi que de la prière suivante, demandée par la Très Sainte Vierge le 13 
juillet 1917, lors de sa troisième apparition :
« O mon Jésus, pardonnez-nous nos péchés, préser vez nous du feu de 
l’enfer et conduisez au Ciel toutes les âmes. Nous vous prions spéciale-
ment pour celles qui ont le plus besoin  de votre miséricorde. »  
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POUR LES JEUNES. 

« LA PIÉTÉ » (1) 

Cette page du « Lien » ne s’adresse pas, cette fois-ci, à tous les Jeunes
mais principalement aux Jeunes Hommes encore appelés aus si Jeunes Gens. 
Il  sera question de la piété des Jeunes Gens en empruntant les réflexions de 
Ferdinand-Jacques Hervé-Bazin contenues dans un livre intitulé « LE JEUNE 
HOMME CHRÉTIEN », paru en 1896, édition V.Lecoffre.
-  Ah ! Direz vous, ce livre a été écrit il y a plus d’un siècle ! Pensez-vous que les 
idées développées soient encore valables aujourd’hui ? Tout a bien changé !  
--Certes la société n’est plus la même, mais il existe encore  des valeurs immuables, 
bien que rejetées par une multitude. 
-  Et puis peut-on faire confiance à l’auteur ? 
-- L’auteur est très recommandable, il fut juriste et avocat. A l’ouverture de la 
Faculté Catholique de Droit d’Angers en 1875, Mgr Freppel lui confia la charge de  
professeur. Familialement il était le beau-frère de René-Bazin qui a écrit de 
nombreuses biographies dont celle de Saint Pie X. Comme professeur il connaissait 
bien les Jeunes Gens. C’est donc une référence, ils peuvent avoir confiance. 

Voici donc quelques extraits de  ce qu’il a écrit  au sujet de la Piété. 
 « C’est la piété qui soutient, conserve et grandit le jeune homme chrétien. C’est 
par elle seule, que le jeune homme peut garder son âme pure, son cœur vaillant, sa 
pensée haute, au milieu des tentations de haute nature et de toute forme qui 
assiègent ses vingt ans. 
Mes chers amis, dites le moi : si jamais vous avez rencontré sur votre route un de 
ces jeunes hommes qui joignent à toutes les distinctions de l’esprit et des 
manières l’élévation de la pensée et du langage, en même temps que le courage 
simple et constant du bien, n’est-il pas vrai que le jeune homme était pieux ? 
Ne l’avez-vous pas vu s’approcher souvent de la sainte Table, où il trouvait le 
secret de son ardeur enthousiaste et entraînante ? N’avez-vous pas été témoins de 
ses efforts pour rapprocher de Dieu les âmes qui s’en éloignaient ? 
C’est qu’en effet la piété est un tout pour l’homme, tout à vingt ans, tout à 
soixante, tout au début, tout à la fin. »
L’auteur précise plus loin que son livre comportera vingt chapitres sur les vertus du 
jeune homme chrétien et il ajoute « ces vingt chapitres pourraient se résumer en un 
seul. Que dis-je ils pourraient se résumer en un mot : la piété. Où donc en effet, le 
jeune homme , ballotté entre les passions, poussé à droite et à gauche, excité par 
les uns, tourné au ridicule par les autres, ayant à lutter au dehors et au-dedans, 
attaqué à la fois par les yeux et par les oreilles, victime d’une société qui fait tout 
pour le corrompre, qui emploie à cet effet le dessin, le livre , la photographie, la 
musique, le théâtre, comme si elle était faite pour  tuer et non pour sauver ses 
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membres, où donc ce jeune homme trouvera-t-il quelque appui, si ce n’est dans la 
piété ? »  
Que dirait maintenant l’auteur  avec la presse, le cinéma, la télévision, internet, 
le téléphone portable et toutes les  techniques d’accompagnement., 
« La piété du jeune homme présente plusieurs caractères distinctifs : elle est à la 
fois tendre, confiante et aimable. 

- Je dis d’abord que la piété du jeune homme est une piété tendre, et cela se 
comprend. Par bien des points, en effet, le jeune homme chrétien est encore un 
enfant. Il n’a pas encore connu les épreuves de la vie. Le Dieu qu’il invoque avec à 
ses yeux son père, sa mère et le doux foyer de famille qu’il vient de quitter pour 
s’élancer dans le monde…. 

- La piété du jeune homme chrétien doit être confiante…N’ayez pas peur jeunes 
gens. Vous ne serez jamais seuls. Quels que soient vos périls, vos luttes et vos 
épreuves, Dieu sera toujours auprès de vous pour vous soutenir, et vous 
demeurerez vainqueurs. Rappelez vous cette belle parole du général de Sonis,
« Quand on a Dieu dans son cœur, on ne capitule jamais » 

Enfin mes chers amis, que votre piété soit aimable. Faites aimer votre religion par 
une attitude ouverte et franche. Le jeune homme chrétien ne connaît point cette 
raideur, cette mélancolie, ni cet air sombre, emprunt d’une austérité exagérée… 
Ayez une piété semblable, mes chers amis, accompagnée de toutes les pratiques 
religieuses recommandées par l’Eglise, et vous serez vraiment des jeunes gens 
chrétiens. » 

Comment obtenir cette piété direz-vous ? 
Cette piété est une grâce, il faut la demander. Pour cela il y a une solution bien 
simple : réciter le chapelet, et lorsque vous serez rendu au  Mystère Glorieux de la  
Pentecôte, dont les fruits sont les dons du Saint Esprit, (La crainte de Dieu, la 
piété, le conseil, l’intelligence, la force, la science et la sagesse), demandez à la très 
Sainte Vierge Marie que ce don de Piété  descende dans votre âme. 
Jeunes gens, c’est la plus grande grâce que nous vous souhaitons, à l’aube de 
cette nouvelle année. 

(1) On la définit : « Une disposition de la volonté qui fait que l’on se  porte promptement 
et avec ferveur et à tout ce qui regarde le culte et le service de Dieu, à tout ce qui se 
rapporte à l’admirable vertu de  la religion ». R.P. Arias. 

                                                   
Rolland Droux  
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manières l’élévation de la pensée et du langage, en même temps que le courage 
simple et constant du bien, n’est-il pas vrai que le jeune homme était pieux ? 
Ne l’avez-vous pas vu s’approcher souvent de la sainte Table, où il trouvait le 
secret de son ardeur enthousiaste et entraînante ? N’avez-vous pas été témoins de 
ses efforts pour rapprocher de Dieu les âmes qui s’en éloignaient ? 
C’est qu’en effet la piété est un tout pour l’homme, tout à vingt ans, tout à 
soixante, tout au début, tout à la fin. »
L’auteur précise plus loin que son livre comportera vingt chapitres sur les vertus du 
jeune homme chrétien et il ajoute « ces vingt chapitres pourraient se résumer en un 
seul. Que dis-je ils pourraient se résumer en un mot : la piété. Où donc en effet, le 
jeune homme , ballotté entre les passions, poussé à droite et à gauche, excité par 
les uns, tourné au ridicule par les autres, ayant à lutter au dehors et au-dedans, 
attaqué à la fois par les yeux et par les oreilles, victime d’une société qui fait tout 
pour le corrompre, qui emploie à cet effet le dessin, le livre , la photographie, la 
musique, le théâtre, comme si elle était faite pour  tuer et non pour sauver ses 
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membres, où donc ce jeune homme trouvera-t-il quelque appui, si ce n’est dans la 
piété ? »  
Que dirait maintenant l’auteur  avec la presse, le cinéma, la télévision, internet, 
le téléphone portable et toutes les  techniques d’accompagnement., 
« La piété du jeune homme présente plusieurs caractères distinctifs : elle est à la 
fois tendre, confiante et aimable. 

- Je dis d’abord que la piété du jeune homme est une piété tendre, et cela se 
comprend. Par bien des points, en effet, le jeune homme chrétien est encore un 
enfant. Il n’a pas encore connu les épreuves de la vie. Le Dieu qu’il invoque avec à 
ses yeux son père, sa mère et le doux foyer de famille qu’il vient de quitter pour 
s’élancer dans le monde…. 

- La piété du jeune homme chrétien doit être confiante…N’ayez pas peur jeunes 
gens. Vous ne serez jamais seuls. Quels que soient vos périls, vos luttes et vos 
épreuves, Dieu sera toujours auprès de vous pour vous soutenir, et vous 
demeurerez vainqueurs. Rappelez vous cette belle parole du général de Sonis,
« Quand on a Dieu dans son cœur, on ne capitule jamais » 

Enfin mes chers amis, que votre piété soit aimable. Faites aimer votre religion par 
une attitude ouverte et franche. Le jeune homme chrétien ne connaît point cette 
raideur, cette mélancolie, ni cet air sombre, emprunt d’une austérité exagérée… 
Ayez une piété semblable, mes chers amis, accompagnée de toutes les pratiques 
religieuses recommandées par l’Eglise, et vous serez vraiment des jeunes gens 
chrétiens. » 

Comment obtenir cette piété direz-vous ? 
Cette piété est une grâce, il faut la demander. Pour cela il y a une solution bien 
simple : réciter le chapelet, et lorsque vous serez rendu au  Mystère Glorieux de la  
Pentecôte, dont les fruits sont les dons du Saint Esprit, (La crainte de Dieu, la 
piété, le conseil, l’intelligence, la force, la science et la sagesse), demandez à la très 
Sainte Vierge Marie que ce don de Piété  descende dans votre âme. 
Jeunes gens, c’est la plus grande grâce que nous vous souhaitons, à l’aube de 
cette nouvelle année. 

(1) On la définit : « Une disposition de la volonté qui fait que l’on se  porte promptement 
et avec ferveur et à tout ce qui regarde le culte et le service de Dieu, à tout ce qui se 
rapporte à l’admirable vertu de  la religion ». R.P. Arias. 

                                                   
Rolland Droux  

                         


